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Une femme ou une jeune 
fille musulmane a le 
droit d’interpréter à sa 

manière les règles de décence 
dont parle le Coran. Il n’y a donc 
pas une seule manière pour une 
jeune fille ou une femme musul-
mane de s’habiller sobrement, 
mais plusieurs options. Alors que 
beaucoup choisissent de porter 
un hijab, d’autres optent de ne pas 
se couvrir intégralement la tête.
Allah (Dieu) a permis à l’homme 
d’ embellir son habillement et son 
apparence extérieure, car cela 
revient à évoquer les bienfaits 
d’Allah (en les montrant). Allah 
a dit : {Dis : "Qui a interdit la 
parure qu’Allah a produite pour 
ses serviteurs ainsi que les bonnes 
nourritures ?" Dis : "Elles sont 
dans cette vie terrestre [un droit] 
pour les croyants et le jour de 
la résurrection, elles leur sont 
destinées exclusivement".
Il convient que le vêtement du 
croyant soit beau et propre, par-

ticulièrement lors de ses relations 
avec les gens et lors de l’accom-
plissement de la şalât, comme 
Allah a dit : " Ô fils d’Adam, mu-
nissez-vous de votre parure en 
tout lieu de prière ".
Il n'y a donc pas de mal à ce 
que les femmes et les enfants 
portent des parures en or et en 
argent. L'Imam Ja'far al-Çâdiq 
a dit qu'il n'est pas convenable 
pour une femme de se négliger 
(d'omettre de s'embellir) et de ne 
porter même pas un collier. Les 
hommes doivent s'abstenir de 
s'orner de parures en or, même 
gravées sur une épée ou sur le 
Saint Coran.
Donc, l'islam commande à ses 
adeptes de porter de bons vête-
ments corrects. C'est pourquoi, 
un musulman doit s'habiller 
proprement et décemment, en 
rapport avec sa condition, pour-
vu que ce qu'il porte soit acquis 
honnêtement. Et s'il ne peut pas 
se vêtir convenablement par des 
moyens honnêtes, il doit, dans 
ce cas, essayer de s'habiller dé-
cemment dans les limites de ses 

moyens.
À l’origine, Allâh est la Source 
de Beauté et aime la beauté, et 
Il déteste l'abattement, car lors-
qu'il favorise de Bénédictions 
Ses serviteurs, Il aime en voir 
l'effet. Quelqu'un demanda au 
Saint Imâm de quelle manière 
un homme pouvait montrer la 
Bénédiction divine, il répondit: 
"Il porte des vêtements propres et 
se parfume, il blanchit sa maison 
et en enlève les saletés. Car Allâh 
aime la brillance de la lumière 
avant le lever du soleil et, de ce 

fait, Il éloigne la pauvreté et aug-
mente les moyens de subsistance 
de l'homme qui agit ainsi".
Le Prophète d'Allah (PBSL) a 
maudit ceux qui utilisent leurs 
vêtements pour marquer leur 
supériorité et leur distinction 
vis-à-vis des autres.
Il est interdit aux hommes de 
porter des vêtements en soie pure 
ou en or filé. Il est interdit aux 
hommes de s'habiller comme les 
femmes. De même, il n'est pas 
permis aux femmes de s'habiller 
comme les hommes.

Pour le musulman, la décence doit 
commander l'habillement

E. NDONG-ASSEKO 
Libreville/Gabon

 Chez la femme musulmane, l’habillement obéit à la décence.
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L'HABILLEMENT de la 
femme chrétienne occupe 
une place importante dans 

l'enseignement de la parole de 
Dieu. Dans le premier livre de 
Paul à Timothée 2 : 9-10 par 
exemple, la Bible, selon les ver-
sions, exige que cette femme 
"s'habille correctement", "avec 
discrétion", "avec pudeur et mo-
destie" ou "décemment", pour ne 
parler que de ses habits.
En effet, la chrétienne est toute 
femme qui affirme honorer Dieu, 
qui a abandonné son ancienne 
vie et vit désormais selon les 
exigences du Saint-Esprit. C'est 
cette femme vertueuse dont parle 
Proverbes 31 : 25 (Elle respire la 
force et la dignité) et sur qui la 
mode, le style et tous les pen-
chants de la société païenne 
n'exercent plus aucune influence. 
Lorsqu'elle s'habille, que ce soit 
pour aller à l'église, au travail, à 
l'école, à l'université, au marché 
ou ailleurs, cette femme, pu-
dique, se couvre la poitrine, le 
dos, le ventre, les cuisses et les 
fesses, pour n'être scandale à per-
sonne. Car en s'habillant de façon 
impudique, non seulement elle 
pèche contre Dieu qu'elle prétend 
aimer et honorer. Mais en plus, 
elle fait pécher les hommes qui la 
regardent, parfois de façon non 
innocente. Voilà, en quelques 
mots, ce qu'enseigne l'Évangile 
de Jésus-Christ sur la question. 
Il se trouve, malheureusement, 
que ce sujet fait débat et soulève 
même des controverses inutiles 
au sein du corps de Christ où 
des maris, parfois Bible en main, 
peinent à persuader leurs épouses 
de renoncer à leur ancienne na-
ture...vestimentaire. Tant elles 
sont encore bien nombreuses, 
dans les différentes assemblées, 
qui continuent à se vêtir telles des 
femmes païennes sans enseigne-
ment, et qui ignorent tout de ce 
que disent les Saintes Écritures 
au sujet de l'habillement féminin.
Prisonnières de la mode et d'une 
émancipation tous azimuts qui, 
chaque jour, met en péril la sta-
bilité de nombreux foyers, elles 
résistent difficilement à la ten-

tation de s'habiller "sexy", et de 
mettre leur "corps en valeur", 
selon les partisans de cette ten-
dance anti-biblique.
Du coup, même des sœurs en 
Christ aux poitrines bien géné-
reuses et au fort potentiel fessier, 
ne s'offusquent plus de mettre 
en évidence leur corps à l'église, 
comme on le ferait pour de la 
simple marchandise dans un 
marché. Toutes choses contraires 
à la morale chrétienne, qui veut 
plutôt que la femme, lorsqu'elle 
se trouve dans un lieu public, 
se garde de porter des tenues 
moulantes, transparentes ou 
au-dessus des genoux. 
"Certains disent : "Tout est per-
mis". Oui, mais tout n'est pas 
bon." Tout est permis", c'est 
vrai, mais tout ne construit 
pas la communauté", souligne 
l'apôtre Paul, dans le premier 
livre de Corinthiens 10. 23 (Pa-

role vivante). Appelant ainsi la 
femme chrétienne, qui épouse 
encore les comportements 
mondains, à se demander si ce 
qu'elle fait glorifie Dieu ou sa 
personne. 
Il faut dire que cet accoutrement 
à scandale est aussi encouragé 
par certains leaders d'églises, 
qui exercent le sacerdoce en 
foulant aux pieds les normes 
bibliques. Des milieux où, tous 
les dimanches, les femmes sont 
de plus en plus assimilées à des 
top models, qui s'exercent une 
concurrence vestimentaire sans 
limite, chacune y allant de son 
style et de ses goûts. En général, 
ce sont des assemblées au sein 
desquelles les messages appe-
lant, par exemple, à la sanc-
tification, à la repentance, au 
pardon et à méditer sur l'enlè-
vement se raréfient, au profit de 
ceux qui font plaisir à la chair 

(bonne situation sociale, ma-
riage, enfants, richesses, etc.).
Ce sont des "sanctuaires" où le 
salut des âmes n'est vraiment 
plus une priorité pour leurs 

dirigeants, mais des lieux où 
tout semble fait pour dévier 
les  fidèles de leur objectif : la 
Nouvelle Jérusalem avec Jé-
sus-Christ. 

Accoutrement féminin : que de 
controverses inutiles dans l'Église !

Olivier NDEMBI
Libreville/Gabon

Ce genre de tenue, par exemple, qui défie la pudeur, ne devrait 
pas être portée par une femme qui pense être chrétienne.
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